
     Ballade 

 

C’est un petit chemin de terre, emprunté par les promeneurs.  

Il longe la rivière qui mène au moulin du père Jocelyn. 

En traversant un dédale d’allées, il amène au creux de la forêt.  

Derrière les arbres feuillus, se cache une maison. 

 En y regardant de plus près c’est plutôt une cabane. Le toit de panes 

de bois est surmontée d’une cheminée d’où s’échappe un filet de fumée. 

Elle est habitée ! 

 

De l’autre coté, un bûcheron rompt le silence des coups répétés de sa cognée. 

 Il est en train d’abattre charme et châtaigner.  

Un pic vert peu farouche ajoute à ce bruit celui de son tambourinage  

Un groupe d’enfants en visite avec la maitresse font les choristes de la partition. 

 

Au bout de l’allée aux frênes, trône un colossal spécimen. 

Il lui manque un morceau d’écorce, stigmate de l’automne dernier. 

Une inscription a été  gravée. Au toucher, on  distingue nettement un cœur englobant les 

initiales DA+PC.   

 

Un bouquet de roses séchées couvre le pied de l’arbre. Il semble qu’une promesse d’amour 

infini ait été scellée à cet endroit par de jeunes amoureux … Mais nous n’y étions pas. Et 

vous ?  

 


